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Comme toutes les plantes qui sont multipliees de 
facon vegetative, la patate douce est frequemment trouvee 
malade lors des prospect ions phytosanitaires ; en particulier, 
deux maladies a virus ont ete identifiees dans les differentes 
regions de la Gate d'lvoire. 11 s'agit de deux viroses pouvant 
egalement etre transmises par les aphides en dehors de la 
transmission par le materiel de plantation. 

Un virus paraspherique caracterise 
de la mosaique du concombre est l'agent 
maladie. 

comme une souche 
de la premiere 

Un virus filamenteux du groupe des Potyvirus, le 
"Sweet potato feathery mottle virus" est celui de la seconde 
maladie. 

Ces deux virus sont actuellement en cours d'etude. 

SUMMARY 

Uhe. mo~t 06 the. piant~ whtch Me. ve.ge.taUve.iy pltopagate.d 
~we.e.t potato t~ ve.Jty o6te.n 60und dt~e.a~e.d tn the. coult6e. 06 phytoMnttMy 
PltO~pe.CUOM. Two VtltU~ dt~e.Me.~ have. be.e.n tde.nu6i.e.d tn d.i.66e.lte.nt Me.M 
06 Ivolty COMt. Both can be. ap hi d-tltaM mttte.d , tn addiuon to the..ilt 
pltopagaUon wah pwnung mate.Jtiai. 

The. 6i.lt6t d.i~e.Me. t~ tnduce.d b LJ. a pMMphe.Jt{cai Vtltu~ 
.ide.ntt6i.e.d M a ~tlta.(n 06 Cucumbe.lt mo~a.(c v(Jtu~. The. ~e.cond one. .i~ 
.induce.d by a thlte.ad-Uhe. potYVtltU~, the. II Swe.e.t potato 6e.athe.Jty mottie. 
v.iltU~II. Studte.~ Me. .in COUlt~e. on both v.iltU~e.~. 
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Contrairement a ce qui se passe dans la plupart 
des pays qui entourent la Cote d'Ivoire, la patate douce (Ipo­
mea batatas L.) ne represente pas une plante de base dans 
l'alimentation traditionnelle ivoirienne. Cependant, depuis 
quelques annees, on assiste a une extension considerable de 
cette culture au niveau familial. Rares sont les jardins ou 
on ne trouve pas de la pat ate douce, et on peut en trouver 
a acheter sur presque tous les marches. De plus la pat ate 
douce figure en bonne place dans les projets de developpement 
qui s' elaborent actuellement au niveau du Ministere du Deve­
loppement Rural ainsi d' ailleurs que Ie taro et Ie gin­
gembre. 

La pat ate douce se multiplie tres facilement par 
bouturage et, a ce titre, constitue pour les maladies a virus 
un hote de predilection. Nous avons donc entrepris depuis 
quelques annees une prospection systematique des differentes 
regions de la Cote d'Ivoire pour identifier les viroses 
presentes et preconiser eventuellement les mesures phyto­
sanitaires indispensables avant tout grand developpement de 
cette culture. 

Deux viroses transmissibles mecaniquement ont ete 
recensees en tous les endroits visites. Cette communication 
decrit leur caracterisation et leur identification. La plus 
import ante est causee par Ie virus de la marbrure plumeuse 
de la pat ate douce (Sweet potato feathery mottle virus) et 
elle existe a des degres divers en toutes les regions de la 
Cote d' Ivoire I' autre se rencontre surtout en zone fores­
tiere et est due au virus de la mosafque du concombre. 

SWEET POTATO FEATHERY MOTTLE VIRUS (SPFMV) 

Nous avons garde Ie nom donne a ce virus qui a ete 
decrit pour la premiere fois aux Etats Unis (DOOLITTLE and 
HARTER, 1945). Ce nom de "marbrure plumeuse" vient de l'aspect 
plumeux que prennent les feuilles des plants malades car les 
symptomes sont lies aux nervures primaires et second aires ; 
les feuilles se gaufrent legerement et s'incurvent, les plants 
malades sont plus petits que les plants sains. Les symptomes 
sur la plante sont essentiellement foliaires, cependant nous 
avons pu observer a plusieurs reprises dans les racines des 
points noirs et des formations liegeuses se rapprochant de 
"1 'internal cork" decrit en Amerique et cause par des souches 
du SPFMV (CADENA-HINOJOSA and CAMPBELL, 1981). 

Nous avons pu transmettre cette maladie par inocu­
lation mecanique uniquement a des Convolvulacees, a savoir. 
C(lZonyation aauZeatum, Ipomea batatas, I. hedel'aaea, I. Zaaunosa, I. niZ, 
I. pUl'pul'ea, I. setosa, I. tl'iahocal'pa, ConvoZvuZus Zibanoticus, C. penta­
petaZo7:des, C. sicuZus. Les symptomes sont lies aux nervures Ie 
plus souvent : eclaircissement ou chlorose. 



777 

Des fragments de feuilles provenant de plants de 
patate douce malades ont ete fixes, inclus dans la resine. 
Les echantillons obtenus ont ete coupes a 1 'ultra-microtome, 
colores au citrate de plomb et l'acetate d'uranyle, et 
observes au microscope electronique. Nous avons pu ainsi 
observer les inclusions intra-cellulaires caracteristiques 
du groupe des potyvirus et semblables a celles reportees par 
NOME et al (1974) pour les SPFMV. 

Les proprietes biologiques ont ete determinees, 
le point de thermo-inactivation se situe entre 55 et 60°C, 
le point de dilution limite entre 10-2 et 10-3 , la conser­
vation in vitro est de l' ordre de quelques heures a tempe­
rature ambiante et de plusieurs jours au refrigerateur. 

Les experiences de transmission par insecte ont 
montre que cette maladie etait tres facilement transmise par 
puceron. Des essais avec Aphis spil'aecoZa et A. cl'accivol'a ont 
montre des taux de transmission de 100 pour cent avec 10 
pucerons par plante j il suffit d 'un seul puceron pour trans­
mettre cette maladie d'une plante a l'autre. Cette trans­
mission se fait sur le mode non persistant. 

Le virus a ete purifie a partir d' I. setosa, mais 
cette purification est rendue tres difficile par la presence 
de substances mucilagineuses, et par la tendance des parti­
cules virales as' agreger et a @tre eliminees m@me lors des 
centrifugations a basse vitesse. Le virus a neanmoins ete 
obtenu pur par une methode proche de celle decrite par CALI 
et MOYER (1981) en clarifiant l'extrait brut par le chloro­
forme et en sediment ant le virus par ultra-centrifugation, 
la derniere etape etant une separation sur gradient de 
chlorure de cesium. Le virus purifie a un spectre en UV 
caracteristique d'un virus filamenteux (E 260/ E 280 = L18). 

preparees 
particules 
environ de 

Des grilles de microscopie electronique ont 
a partir du virus purifie, et observees. 
virales sont des filaments flexueux de 13 

diametre et de 815 nm de long. 

He 
Les 

nm 

Le virus purifie a ete inocule a un lapin par six 
injections intra-musculaires a une semaine d'intervalle 
l' antiserum a ete prepare a partir du sang preleve 10 jours 
apres la derniere injection. Le titre determine contre le 
virus homologue est de 1/512. Le virus purifie a egalement 
ete teste contre un antiserum specifique du Sweet potato 
feathery mottle virus (fourni par le Dr. MOYER), il a reagi 
positivement avec cet antiserum. Les tests serologiques ont 
ete effectues par micro-precipitation sous huile de paraffine 
(VAN SLOGTEREN, 1954) en utilisant le virus purifie car la 
presence des substances mucilagineuses ne permet pas une 
interpretation correcte du test fait en utilisant l' extrait 
brut de patate douce. 

Comme nous l'avons fait pour le virus de la mosafque 
de l' Igname (THOUVENEL & FAUQUET, 1980) et pour le virus de 
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la mosaIque africaine du manioc (THOUVENEL et al, 1983), nous 
essayons actuellement de mettre au point une methode d I in­
dexage rapide par la methode immuno-enzymatique ELISA comme 
cela a deja ete effectue (ESBENSHADE, 1982). 

VIRUS DE LA MOSAIQUE DU CONCOMBRE 

Le virus de la mosaIque du concombre (VMC) est 
relativement frequent sur la pat ate douce en zone forestiere. 
Les symptomes sont caracteristiques, sur les jeunes feuilles 
on peut observer des taches annulaires chlorotiques avec 
parfois des arabesques. La croissance du plant est tres 
ralentie. 

Ce virus a pu @tre transmis a une large gamme 
d'hotes dans de nombreuses familles (Cucurbitacees, Sola­
nacees, chenopodiacees, etc ... ). 

Les proprietes biologiques ont ete determinees et 
sont celles du virus de la mosaIque du concombre point de 
thermo-inactivation 70°C, point de dilution limite entre 
ID~~ 1~~ La conservation est de plusieurs jours a temperature 
ambiante et de plusieurs semaines au refrigerateur. 

Le virus est transmis par pucerons sur le mode 
non-persistant, mais avec un taux de transmission plus faible 
que le Sweet potato feathery mottle virus (environ 30 pour 
cent des plantes malades lors des tests avec 10 pucerons par 
plante) . 

Le VMC est purifie facilement 
Niaotiana tabaawn Samsun NN, et le virus a 
caracteristique des Cucumovirus (E 260 IE 280 

a partir de tabacs 
un spectre en U. V. 
= 1.30). 

En microscopie electronique les particules vir ales 
sont paraspheriques et font environ 30 mm de diametre. 

Le virus purifie 
antiserum prepare contre la 
mosarque du concombre avait 
douce par MARTIN (1962). 

a reagi positivement c~ntre un 
souche d du VMC. Le virus de la 
deja ete signale sur la patate 

Ces deux viroses sont les seules que nous ayons 
observees sur les cultures de pat ate douce en Cote d I Ivoire, 
il n'est cependant pas exclu qu'il puisse y en avoir d'autres. 
Le SPFMV a ete egalement isole et caracterise par NIENHAUS 
au Togo (1980). En tout etat de cause, les futurs develop­
pements envisages pour cette culture impliquent des a present 
la prise de mesures severes pour le choix et le controle du 
materiel de plantation qui devra @tre distribue. Comme pour 
toutes les cultures a propagation par voie vegetative le 
risque de dissemination de maladies est tres important, aussi 
des mesures phytosanitaires doivent @tre mises en place 
prealablement a tout projet d'extension de cette culture. 
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